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S C U P L T U R E JEAN NOEL 

Alliages et dualités 
Ju les Arbec 

• OUR JEAN N O Ë L , LA CRÉATION PASSE PAR UNE PRISE DE CONSCIENCE DU PROCESSUS 

CRÉATEUR ET DES DIFFÉRENTES EXIGENCES QUI EN RÉGISSENT LES MÉCANISMES, QUI EN ASSURENT 

LA COHÉSION ET QUI CONFÈRENT PEUT-ÊTRE LA PÉRENNITÉ DE L'ŒUVRE PRODUITE. 

Jean Noël 
Up'n'down, 2000 
30 x 40 x 20 cm 

Carton, acrylate, aiguilles, émail, colle 

Jean Noël 
La mécanique des fluides 
ESPACE SCULFORT DE MAUBEUGE 

Du 20 OCTOBRE 

AU 2 DÉCEMBRE 2001 

MUSÉE D'ART DE JOLIETTE 

Du 29 SEPTEMBRE 2002 

AU 5 JANVIER 2003. 

L'essentiel du propos de Jean Noël trahit 
et traduit sa volonté de renouveler un cer­
tain langage plastique de l'intérieur. Très tôt 
dans sa carrière, le sculpteur s'attaque aux 
formules toutes faites, c'est-à-dire à certains 
procédés généralement admis, codes impli­
cites ou explicites à partir desquels chacun 
façonne son style. Sa principale préoccupation 

consiste à mettre en cause les lieux communs 
afin de les transgresser tout en demeurant 
fidèle aux conceptions d'où ils tirent leurs 
origines. Il en résulte une mutation des codes 
qui correspond, chez Noël, à une sorte d'éro­
sion du sens premier et à l'introduction d'une 
nouvelle codification, la sienne. 
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AU DÉTOUR DU MATÉRIAU 
Les transformations qu'il impose se mani­

festent d'abord par le passage d'un matériau 
à un autre et par l'utilisation de couleurs 
inusitées. Ainsi en est-il du mariage parfois 
singulier que l'artiste se plaisait à faire, et réa­
lise encore, entre des matières variées (métal, 
polyethylene, mousses) qu'il détourne de leur 
usage habituel (ustensiles domestiques, 
pièces mécaniques, boîtes protectrices, etc.) 
pour les investir de nouvelles fonctions-
sans utilités pratiques-et donc d'une nou­
velle portée. Noël a attribué une importance 
primordiale à la nature même des maté­
riaux et au type de traitement dont ils ont 
été l'objet, dès ses débuts. 

Il crée ainsi des sculptures en bois natu­
rel qu'il s'empresse de peindre de couleurs 
parfois stridentes, allant ainsi à l'encontre 
d'un rendu prévisible. L'alliage parfois inha­
bituel de types de matériaux lui permettait 
alors de susciter une sorte d'opposition ou, 
plus exactement, une bipolarité qui devien­
dra une véritable constante, pour ne pas 
dire le centre même de ses préoccupations. 

Avec ses assemblages géométriques en mé­
tal et plexiglass, Noël établit une dualité qui 
se prolonge jusque dans les propriétés des 
matériaux: opacité/transparence ou encore 
mou /dur. 

Ces caractéristiques, réelles ou appa­
rentes, provoquent un effet de surprise qui 
tient aux rapports dissonants entre les com­
posantes de l'œuvre et l'espace dans lequel 
elle s'insère ; si bien que la perception qu'on 
peut en avoir est toujours inattendue. On re­
trouvait déjà, avec ses structures gonflables, 
cette même bipolarité, opposant l'apparente 
rigidité des formes géométriques à leur sou­
plesse et mollesse réelles. Un principe sem­
blable touche les formes rondes en vinyle 
d'un aspect à la fois pulpeux et rigide. 
Notons que les unités se multipliaient, 
évoquant ainsi la division cellulaire. Par leur 
aspect organique, elles témoignaient déjà de 
la genèse de la matière et, de façon figurée, 
de toute la naissance de l'œuvre en consi­
dérant les matériaux comme source auto­
génératrice. 

L'ESPACE MALLÉABLE 
Jean Noël s'intéresse toujours à la pro­

blématique qui remet en cause les liens unis­
sant les composantes d'une œuvre. Elle lui 
permet d'intervenir comme un troisième 
interlocuteur dans le dialogue qu'entretiennent 
l'œuvre et l'espace puisqu'il prétend façon­
ner l'une et l'autre. Malléables les maté­
riaux finissent toujours par se plier à son 
jeu et l'espace à chantourner sinon à épouser 
leurs configurations originales. Ainsi, à par­
tir de formes ovoïdes et organiques, Jean 
Noël confère à certaines de ses créations 
une apparence de lourdeur aussi bien que 
de légèreté. Ces masses s'allongent et se 
prolongent alors dans un espace qu'elles 
occupent et comblent comme si elles ne 
pouvaient souffrir le vide. 

Structures géométriques fermes et défî­
mes, les sculptures récentes, extensibles et 
malléables, rappellent les gonflables d'une 
période antérieure. La forme, aux dires de Jean 
Noël, se doit d'être organique et vivante pour 
obéir aux lois physiques qui la régissent, 
devenant ainsi le produit de l'étendue qui 

Jean NoCI 
Carré de l'hypocondrie, 2000 
10 x 27 x 16 cm 
Émail, carton, 
acrylate. aiguilles, colle 
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NOTE B I O G R A P H I Q U E 

NÉ A MONTRÉAL EN 1940, JEAN 

NOËL VIT ET TRAVAILLE A PARIS 

DEPUIS 1975. DEPUIS 1969, IL 

COMPTE A SON ACTIF DE NOMBREUSES 

EXPOSITIONS INDIVIDUELLES AU 

CANADA ET EN FRANCE. IL A ÉGALE­

MENT PARTICIPÉ A PLUSIEURS EXPO­
SITIONS COLLECTIVES EN FRANCE. 

SON ŒUVRE EST RÉPERTORIÉE DANS 

PLUSIEURS CATALOGUES : /F AN NOËL, 

MUSÉE DÉPARTEMENTAL D'ART 

CONTEMPORAINDE ROCHECHOUART, 

1986, IEAN NOËL, LA MÉCANIQUE 

DES FLUIDES, CREDAC, I 9 8 7 . 

la circonscrit. Mais, la problématique à 
laquelle s'intéresse aujourd'hui l'artiste va 
désormais au-delà de préoccupations essen­
tiellement esthétiques. En effet, il traite l'es­
pace et la matière en tant que particules 
de densités différentes; il libère dès lors 
ouvertement le matériau des conventions 
spatiales. 

La matière se tend et se détend aux fron­
tières du possible, transgressant les lois de 
la gravité et de la gravitation pour témoigner 
d'une étendue palpable qui l'englobe. Par 
son extension dans l'espace, l'œuvre prend 
un caractère élastique, passant de l'état de 
contenant à celui de contenu, tendant vers 
l'immatériel. Chaque sculpture s'insère 
ainsi à la jonction de deux réalités, soit 
une structure physique et son prolongement 
dans le contexte virtuel dont elle confirme 
l'existence. Noël remet ainsi en jeu la 
matière, l'étendue et notre propre capacité 
à nous en faire une représentation conforme 
à la réalité. 

Concrètement, les sculptures de Jean 
Noël sont conçues sous le signe d'une ten­
sion qui tente de réunir des élémenLs op­
posés et même discordants. Les tiges de 
métal rigide tracent ainsi les axes d'une 
expansion de l'œuvre qui lui confère un 
dynamisme et une légèreté rendus par le 
contraste entre les matériaux opaques et 
translucides. Il en ressort une opposition 
parfois subtile entre la légèreté apparente 
d'une matière lourde et l'apparente fragilité 
d'un matériau résistant. Noël obtient, par 

le biais de cette fluidité multiforme, des œuvres 
qui trouvent leur force dans la fragilité que 
cette tension leur confère. 

Fruits de travaux de recherche de carac­
tère à la fois esthétique, physique et métaphy­
sique, les scuptures de Jean Noël renvoient 
à l'essence d'une matière et d'un espace qui 
demeurent aussi fugaces dans leur apparaître 
que dans la définition qu'on peut s'en faire. 

D 

De haut en bas : 
Jean Noel 

Zibidorofoam, 2001 
30 x 40 x 20 cm 

Mousse, carton, acrylique, aiguilles 

Babylone, 2000 
33 x 23 x 17 cm 

Carton, polyester, émail, aiguilles 

Voir Jean Noël. L'air de rien, l 'art de quelque chose. 
par René Viau, Vie des Arts N°l67 été 1997. 

7 0 I VIE DES ARTS N ° l 8 8 


